
 
Candidature d’Elio Di Rupo à la Présidence du PS 
Elio Di Rupo, né le 18 juillet 1951 à Morlanwelz-Mariemont. Docteur en sciences. 
 
Camarade,  
 
Depuis que vous m’avez élu président, je n'ai cessé de travailler pour conférer a notre parti un 
statut enviable et envié. Les événements récents nous placent dans des difficultés que je 
déplore. Dans l’adversité, je n'entends pas baisser les bras. Si vous m’en redonnez la 
légitimité, je redoublerai d’efforts. Le PS doit redevenir le premier parti des Wallons et des 
Bruxellois. 
 
Nous avons connu beaucoup de succès. Et en même temps, nous avons toujours su que rien ne 
serait définitivement acquis. Nous avons toujours su que sur la voie du renouveau, il y aurait 
des hauts et des bas et que nous nous engagions dans une entreprise de longue haleine. 
Aujourd’hui, je vous propose de repartir ensemble au combat ! 
 
Notre parti doit être le mouvement rassembleur à gauche et rassembleur de la 
gauche. Celles et ceux qui aspirent à une société de progrès et à un monde plus juste doivent 
se reconnaître en lui, doivent avoir confiance en lui. Pour y parvenir, je vous redis que nous 
devons continuer à agir selon 3 axes: affirmer clairement notre positionnement politique; unir 
sympathisants, militants, cadres et mandataires du parti autour des idées, des projets et des 
valeurs socialistes ; opérer une profonde remise en question de certains comportements que 
nous ne pouvons plus tolérer. 
 
1. Un positionnement politique fort 
 
Les nouvelles réalités du « chacun pour soi » provoquent des dégâts considérables. La droite 
progresse en Europe. Or, l’insécurité sociale permanente n’est pas une fatalité. Dans les cercles 
internationaux, on nous décrit comme le parti socialiste le plus à gauche d’Europe 
occidentale. Nous devons en être fiers et poursuivre dans cette voie. Là est l’avenir du 
socialisme. Nous devons être radicaux dans notre exigence d’émancipation de chacun. Notre projet 
doit être porteur d’espoir. 
 
En permanence, nous devons nous interroger sur les façons de concrétiser nos objectifs dans les 
réalités d’aujourd’hui. Mais nos valeurs de réelle liberté, d’égalité et de solidarité sont intangibles. 
Nous ne nous résoudrons jamais à considérer les inégalités, quelles qu’elles soient, comme 
inéluctables. Ensemble, nous devons construire ce que j’appellerais un « socialisme 
moderne et utile ». 
 
Avec votre soutien, nous allons actualiser et réaffirmer haut et fort notre projet de société. Nous le 
ferons en répondant aux grands défis d’aujourd’hui : la revalorisation du travail, le maintien et le 
développement de mécanismes de solidarité dans notre société mondialisée, l’avenir des jeunes, la 
place des aînés, l’écologie sociale, la neutralité de l’Etat, l’internationalisme, … Le PS doit redevenir 
une fabrique d’idées ! Une force d’imagination et de proposition. Un vecteur d’engagement et 
d’enthousiasme. 
 
2. Unir les militants autour des idées, des projets et des valeurs 
socialistes 
 
VALORISER L’APPORT DE CHACUN 
Je veux valoriser l’apport de chacun, valoriser ceux qui ont envie de s’impliquer pour faire bouger 
les choses, libérer les énergies. Il n’y a pas d’un côté ceux qui savent et de l’autre ceux qui sont 
sur le terrain. La richesse de notre parti, ce sont ses militants, ses mandataires et son 
expertise. Les trois. Pas l’un ou l’autre ou l’un contre l’autre. Je veux multiplier les occasions de 
dialogue et de rencontre à tous les étages et entre tous les étages du parti. Il faut faire mieux 
remonter les propositions de chacun, redynamiser les commissions de l’IEV, y intégrer les élus et 
militants qui le souhaitent et y soumettre systématiquement à la discussion les points soumis au 
Bureau non liés à une actualité urgente.   
 
POURSUIVRE LE REDRESSEMENT DE LA WALLONIE 
Avec l’ensemble des militants, il importe de procéder à une évaluation collective de nos succès et 
des secteurs qui nécessitent encore des efforts particuliers. Le redressement wallon a toujours été 
conditionné par la mobilisation de tous. Les militants socialistes qui ont à cœur le progrès de la 
Wallonie doivent pouvoir être associés aux initiatives porteuses de redressement. Nous 



devons aussi jeter dans la bataille nos meilleurs éléments, nos talents. Nous en avons 
énormément. Tous les efforts seront utiles pour relever ce défi wallon. 
 
RÉUSSIR LE DÉFI BRUXELLOIS 
Le PS est aussi moteur de la réussite de la Région de Bruxelles-capitale, en profonde mutation. 
Chaque section locale, chaque militant doit pouvoir être catalyseur de projets, notamment 
ceux centrés sur la convivialité urbaine, sur la solidarité entre les personnes, sur les défis et les 
opportunités de la multiculturalité et la défense des Francophones. 
 
PLUS ET MIEUX D’OUVERTURE 
La gauche ne peut changer la société qu’en additionnant ses forces. Ouverture et affirmation 
forte de notre identité ne sont pas incompatibles. Il faut agir sur ces deux tableaux à la fois. 
L’un ne va pas sans l’autre. Dans cet esprit, je propose notamment :  
 

• Que l’on redéfinisse ensemble la charte du militant et celle du mandataire/candidat; 
• Que l’on redynamise l’Action commune, à tous les échelons du parti ; 
• Que l’on poursuive les combats communs avec les autres mouvements qui s’engagent pour 

« un autre monde » : associations, mouvements émergents, … 
• Que nous nous impliquions, militants et mandataires, dans les mouvements sociaux et 

associatifs.  
 
UNE PLACE POUR CHACUN 
Chaque militant doit, dans sa section ou son USC, être moteur du débat et pouvoir s’exprimer 
en toute circonstance. Il faut redynamiser nos fédérations, nos USC et nos sections locales. 
Cette vitalité du débat doit constituer l’ossature robuste du mouvement socialiste. Le PS doit aussi 
être ouvert aux progressistes qui ont envie de s’impliquer dans l’action politique. Pour y parvenir, 
j’entends faire vivre des initiatives complémentaires à nos structures traditionnelles, comme les 
Forums qu’il faut généraliser. 
 
3. Faire respecter notre éthique du comportement 
 
Tout mandataire PS, outre sa responsabilité propre, est aux yeux des citoyens et des observateurs 
un ambassadeur du parti. Nous avons des règles. Il faut qu’elles soient respectées. Notre comité 
d’audit a déjà permis de mettre fin à des situations problématiques. De telles situations ne 
peuvent plus exister au sein d’une démocratie moderne! Nous devrons donner au Bureau national 
les moyens de prendre rapidement des décisions radicales quand des comportements 
individuels nuisent gravement à l’intérêt du parti. 
 
L’essentiel est que chacun intègre dans son comportement les valeurs que nous prônons. Il faut à 
certains endroits une évolution, voire une révolution, des mentalités. Nous devons cultiver la 
modestie et impliquer véritablement un plus grand nombre de militants dans le 
mouvement. Notre légitimité n’existe que dans la mesure où nous sommes au service des gens et 
de nos idéaux. 
 
C’est là où les débats sont confisqués par quelques-uns, là où règne l’opacité que les risques de 
dérive sont les plus grands. Il faut partout des regards multiples, de la transparence et de 
la coopération. Le débat critique fait aussi partie intégrante de notre identité. 
 
Camarade,  
 
Pour conlure, je vous dirai que le PS, c’est un ensemble de femmes et d'hommes. Adhérents, 
sympathisants, militants, mandataires, nous poursuivons un but commun : bâtir une œuvre 
collective de justice sociale et de progrès humain. Celui qui ambitionne de conduire cette œuvre 
collective se doit de tenir compte de toutes les composantes du groupe dans leurs caractéristiques 
et les spécificités de leur rôle. Je m'y engage. Et si je suis élu, nous organiserons en 
septembre des rencontres pour discuter ensemble de la manière de concrétiser nos 
objectifs.  
 
Plus que jamais, notre devoir est d’être un rempart pour les moins favorisés et un 
formidable espoir pour tous. Ensemble, nous pouvons remporter ce défi. Ensemble, nous 
pouvons reconquérir notre place de premier parti des Wallons et Bruxellois. Avec votre 
confiance, je redoublerai d’énergie pour que notre PS soit à nouveau ce grand parti 
moderne et utile aux citoyens. Je le ferai dans l'enthousiasme de notre fraternité.  

 


